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la hulha 
N° 3 Mars - avril 2012 la feuille 

Quate paginas, geir, per lo numèro 2 

de la hulha. Uei, que sajaram de té-

ner en un hulhet. Autement dit, duas 

paginas. Que vòletz, arron las vacas 

grassas, lo temps que ven de las va-

cas magras. Un chic de regime ne 

hèi pas de mau. Anem donc, leugèirs 

e cort vestits, legir la hulha n° 3. 

Entà sabéder navèras passadas et a 

viéner. 

 

 

Quatre pages, hier, pour le n° 2 de la 

hulha. Aujourd’hui, on essaiera de 

tenir en un feuillet. Soit 2 pages. 

Après le temps des vaches grasses, 

celui des vaches maigres. Un peu de 

régime ne fait jamais de mal. Allons, 

donc, gaillardement, légers et court-

vêtus, lire le n° 3 de la hulha. 

 

 

FILON ET PÉPITES. La galette 

des rois avait été retardée au diman-

che 5 février. Ce décalage avait été 

justifié par la crainte de ne pas pou-

voir contenir tous nos amis à la can-

tine de Millas. Va donc pour 

« Saint-Ex » seulement libre à cette 

date. Bien en a été pris. Plus de 70 

personnes ont ainsi eu le plaisir 

d’apprécier un humoriste régional 

qui joue avec les mots et les idées 

comme un jongleur qui aurait pris 

Raymond Devos pour modèle. Le 

filon en est certes inépuisable. En-

core faut-il savoir en extraire les 

pépites. Et Jean-François Balerdi 

sait et a su le faire. Très bonne 

après-midi. 

 

HEUREUSEMENT LES AMIS 
DU BASSIN. Au bal trad du 24 

mars, une cinquantaine de danseurs 

avaient « squatté » pour la journée la 

salle Saint-Exupéry. Les habitués du 

bassin d’Arcachon étaient venus en 

nombre. Heureusement. Il est vrai 

que ce n’est pas sans danger de se 

livrer à ce genre de distractions. De-

mandez donc à Marie-Claire Gui-

chat. Trop fougueuse, notre amie 

biscarrossaise. Elle s’est relevée 

avec, pensait-elle, une douleur pas-

sagère au poignet. Patatras, c’était 

une fracture. Elle ronge, depuis, son 

frein...de vélo et d’auto. 

 

 

UNE VINGTAINE. Par le car de 

Gascons Lanas au départ de Mont-

de-Marsan, en voitures jusqu’au 

Moun et Tolosa pour certains , de 

Biscarrosse et de Sanguinet, ils ont 

été une vingtaine environ à se fondre 

dans les deux à trois dizaines de mil-

liers de personnes qui ont manifesté 

leur attachement à la langue et à la 

culture occitanes. jusqu’au Capitole 

de la ville rose. Bonne et très longue 

journée pour ces courageux prosély-

tes. 

 

 

DÉMISSION ET RESTITUTION. 
Gérard André a donné sa démission 

du conseil d’administration. Pendant 

plus de 4 ans , il avait prêté une de 

ses dépendances pour entreposer la 

remorque contenant les décors et les 

accessoires deus Franpecs. Il a dési-

ré en retrouver son entière disponibi-

lité. Un déménagement a eu lieu. Il 

convient, ici, de remercier ...le bis-

carrossais de Lahitte pour ce service 

rendu à l’association. 

 

 

CONVENTION À VENIR. Une 

convention devait être signée entre 

l’ONF et l’association au sujet de 

Cugnes et de ses installations 

comme au niveau de son animation. 

Le conseil d’administration y avait 

été convié. Pas de paraphe à appo-

ser, toutefois, au bas d’un document. 

La convention, demandée cependant 

depuis pas mal de temps, n’avait pas 

été rédigée en temps et en heure par 

la direction nationale de l’ONF. Peu 

importait. Ce fut  une excellente oc-

casion pour tout le monde de se par-

ler, de renouer des relations collaté-

rales, très cordiales, au demeurant. 

De préciser, également, avec un peu 

plus d’acuité, un programme à venir 

qui verra son apogée en début juillet 

avec deux soirées sur le site en par-

tenariat étroit avec l’Office de tou-

risme. 

 

 

POUR LE MARCHÉ DÉMAR-
CHÉ, RIEN N’A MARCHÉ. Avait 

été démarchée avec notre présidente 

et les commerçants ambulants une 

animation sur le marché du vendredi 

pendant les vacances de Pâques. Ce-

la devait se dérouler le vendredi 27 

avril. Il s’agissait, en costumes tradi-

tionnels, SVP, de chanter et de 

« pleitejar » en gascon, au gré des 

rencontres et des « carrefours » en 

divers points du marché.  C’était là 

une « première » que l’on espérait 

concluante et riche d’enseignements 

et de bons moments avec un grand 

nombre de personnes. 

 Hélas, de la même manière que 

nous avions eu en plein hiver une 

sécheresse inquiétante, avril se pre-

nait pour mars, principalement pen-

dant ces vacances pascales. Guère 

optimistes, les prévisions météorolo-

giques annonçaient pour ce marché 

du vendredi un temps épouvantable, 

pire que les jours précédents qui, 

dèjà, avaient été particulièrement 
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pourris. Raisonnablement, donc, l’a-

nimation avait été annulée, 24 heures 

auparavant. Première déception. 

Mais le comble n’était pas atteint. 

Car, la journée, au vu des précéden-

tes, a été, en fait, assez agréable, en 

tous cas, propre à donner une anima-

tion possible. Ce qui nous conduit à 

dire que, pour ce marché démarché, 

rien n’a marché. Panade, quand tu 

nous tiens...  

 

 

Á L’ÉCOLE DE LA DÉCOU-
VERTE. Plusieurs rencontres avec 

des classes maternelles et primaires 

ont eu lieu tant sur Biscarrosse que 

sur Sanguinet. Les personnes qui se 

sont dévouées pour apporter à nos 

chères têtes blondes - pour la plupart 

plutôt brunes d’ailleurs dans notre 

région - divers expressions et modes 

de vie de notre « chez nous » en ont 

été absolument ravies . On peut s’en 

douter mais il est toujours bon de le 

rappeler, c’est fou la soif de connais-

sances et de découvertes que ces pe-

tites têtes qui ne demandent qu’à se 

remplir peuvent assimiler. Avec, en 

sus, un étonnement et  un émerveille-

ment quasiment aussi grands que 

leurs méconnaissances, naturelles, au 

demeurant mais quelquefois surpre-

nantes, des choses élémentaires de la 

vie, dirons nous. La ruralité la plus 

simple leur est souvent totalement 

étrangère et, donc, fait, à leur tour, 

l’étonnement des adultes qui leur 

apportent ces informations. De part 

et d’autre, en tout cas, c’est là un 

extraordinaire enrichissement qui est 

la meilleure des récompenses pour 

les petits comme pour les grands.   

Un des plus grands étonnements de 

ces « enseignants » d’un jour a été de 

se rendre compte que quelques-uns 

des instits demandeurs de ces ren-

contres étaient quasiment aussi igno-

rants que leurs élèves. C’est peut-

être cela le secret d’une bonne édu-

cation à l’école  

 

 

ÉCLOSIONS. On se souvient, Jean-

Claude Lacrotte, toujours aussi dé-

voué pour faire partager ses passions 

d’une vie d’autrefois, aujourd'hui 

quasiment disparues en ville, voire à 

la campagne-dortoir, avait émis l’in-

tention de faire éclore des poussins 

au centre aéré par l’intermédiaire 

d’une couveuse. L’expérience a eu 

lieu, se déroulant d’une manière as-

sez satisfaisante, compte tenu de pa-

ramètres pas toujours observés de 

façon orthodoxe. Sur 36 œufs, 18 ont 

donné naissance à des poussins. L’é-

merveillement des enfants a donné 

lieu à des scènes extraordinairement 

amusantes, voire cocasses à la hau-

teur de leur attente enfiévrée. Nés fin 

février, ils ont bien grandi, dispat-

chés, pour certains, chez eux, même 

en appartement, pour d’autres 

confiés à papi et mamie. D’après 

certains enfants et surtout leurs pa-

rents, il paraissait que les anciens 

sauraient en faire meilleure conduite 

… pour les amener jusque sur la ta-

ble familiale. 

 

 

ARRESSEGAIRES … SCIÉS. 
Certains, peut-être, ne savent pas ce 

que veut dire « arressegaires » que, 

pour ma part, dans ma plus tendre 

enfance, j’ai toujours entendu pro-

noncer « arsegaires », comme en 

Andalousie, les andalous vous esca-

motent des voyelles et des syllabes 

avec un plaisir qui vous fait souffrir 

mille morts pour tenter de les com-

prendre. Arressegaires ou arsegaires 

veut dire scieurs.  

Parrainée par l’Office de tourisme, 

une démonstration de sciage devait 

été proposée, à Cugnes, le lundi 23 

avril. Le temps était exécrable et la 

morosité pour les réservations à la 

hauteur . Annulée donc la démons-

tration. Les scieurs...sciés, quoi. Et, 

ici, on vous fera grâce, pour rester 

correct et poli, de la prononciation  

auvergnate qui s’apparente à ce 

mot !!! 

 

 

DANS « SUD-OUEST », CET 
ÉTÉ. L’équipe de J.C.Lacrotte a 

reçu une journaliste et  un 

photographe de « Sud-Ouest » pour 

un article qui passera cet été. Quand? 

Où? On ne saurait vous dire. Wait 

and see, comme disent les 

polyglottes (!) de la langue d’oc. 

 

 

L E N T E M E N T  M A I S 
SÛREMENT. Les chants pour la 

pastorale de Noël, ça avance .Qui va 

piano, va lontano, comme disent les 

polyglottes… 

 

 

DES DATES, EN VEUX-TU, EN 
VOILÀ. Ah! Le joli mois de mai 

pour certains. Au Petit Prince, quatre 

adhérents diront aux écoliers , le 3  

mai, ce qu’était être jeune avant et 

après la dernière grande guerre. 

A Cugnes, les 7 mai, course 

d’orientation et démonstration de 

gemmage.et, le19,à nouveau, 

démonstration pour les juniors de 

l’Harmonie de Pombal. 

Le 9 juin, tous ceux, de l’association 

qui ne connaissent pas le site de 

Cugnes et ce qu’on y fait pourront le 

découvrir à partir de 10 heures. 

S’inscrire auprés de vos responsables 

d’ateliers.  

Le 21 juin, confection à Millas des 

Croix de Saint-Jean. 

A retenir, également: les 5 et 6 

juillet. A partir de 19 heures, autour 

de la cabane de Cugnes, animation 

proposée et organisée par l’Office du 

Tourisme avec une soirée gasconne 

avec 3 saynètes des Franpecs et des 

chants avec le vent de l’Estey. 

S’inscrire à l’O.T. mais on en 

reparlera .  

A découvrir : à la Bibliothèque 

municipale, très , très interressante 

exposition sur « Biscarrosse: 

Mémoire et horizons ». 18 tableaux  

retracent l’histoire, la géographie, la 

démographie, l’urbanisation d’un 

bourg puis d’une ville. On pourra lire 

également des extraits de conseils 

municipaux, s’amuser à regarder 

d’anciennes photos, comparer à 

l’aide de maquettes l’évolution de la 

ville. Bref, il faut y aller. Cela durera 

jusqu’au 30 septembre. 

Profitez, également, tous les jeudis 

matins, de projections vidéo de 

documentaires et films acquis par la 

bibliothèque ou prêtés par la 

Médiathèque départementale. 

Sans qu’il soit possible, ici, d’en 

préciser la date, guettez auprés de 

vos responsables et amis la journée 

de la fenaison à l’ancienne. Ce sera 

en Juin. C’est le temps qui en 

décidera.  

 

Enf i n ,  l e  7  j u in ,  conse i l 

d’administration. 


